
 
Bulletin d’inscription 

 
 

Mesures d’allégement du budget fédéral: 
Le grounding du social? 

 
27 novembre 2003 au Palais de Beaulieu de Lausanne 

 
 
q membre ARTIAS ou CSIAS (Sfr. 130.-)  q non membre (Sfr. 150.-) 
 
 Ce prix comprend également pause-café, repas et actes  
 
q repas de midi sans viande   q repas de midi avec viande 
 
 
 

Nom …………………………………………….……………………….………… 

 

Prénom …………………………………………………………………….…………. 

 

Institution …………………………………...……………………………….………….. 

 

Adresse ………………………………………………………...….…………….……. 

 

NP et Localité ………..……………………………...……………………………….……… 

 

Téléphone  …………………………………………...……………………………….….. 

 

Email ………………………………………………...……………………………... 
 
 
 

Date  ……………………………………………………………………………….. 

 

Signature ……………………………………………………………………………….. 
 
 

Inscription à nous retourner par courrier ou par fax (024 423 69 67) 
jusqu’au 21 novembre 2003 

 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Mesures d’allégement  
du budget fédéral: 

Le grounding du social? 
 
 
 
 
 

Jeudi 27 novembre 2003 
Lausanne, Palais de Beaulieu 

(Bâtiment principal) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 
On croyait que la construction patiente du mur des assurances sociales nous 
protégerait des vicissitudes de l’existence, des conséquences de la maladie, de la 
vieillesse, de l’absence de travail, des infortunes de la naissance ou des hasards 
de la vie. 
 
On croyait que la croissance économique suffirait à financer la construction de ce 
mur et d’en colmater les brèches comme les aléas momentanés de la conjoncture, 
le vieillissement de la population, le renversement du rapport entre les actifs et les 
inactifs, les coûts de la santé. 
 
On croyait enfin que si l’inégalité constituait le moteur de la compétition, elle 
permettrait de produire suffisamment de richesses pour assurer aux plus faibles le 
droit de vivre dans la dignité.  
 
On croyait, il ne faut plus croire.  
 
Le Conseil fédéral a mis au point le 30 avril son programme d’allégement des 
finances fédérales qualifié par le conseiller fédéral, Kaspar Villiger «comme le plus 
grand train de mesures d’assainissement de l’histoire». Ce programme permettra, 
dès 2006, de réaliser des économies de 2,7 milliards de francs et d’augmenter les 
recettes de 522 millions de francs.  
 
D’abord, ce fut l’incrédulité, puis la colère et la consternation. Mais il faut bien 
prendre acte de la réalité. D’une manière ou d’une autre, l’assainissement des 
finances fédérales se fera et se répercutera sur l’ensemble du système de 
protection sociale.  
 
Quarante ans de certitudes se délitent. Il n’y a guère d’illusions à se faire. Ce 
mouvement s’amplifiera encore les prochaines années. Il s’inscrit dans un 
contexte de durcissement de l’application des législations sociales (notamment 
LACI et LAI) qui renvoient de plus en plus de personnes sur les prestations sous 
conditions de ressources, l’aide sociale tout particulièrement. 
 
La journée d’automne de l’ARTIAS vise un double objectif : 
 
- prendre la mesure des économies budgétaires et de leurs conséquences sur 

les cantons, les institutions, les conditions de travail de leur personnel et 
surtout sur les prestations sociales offertes aux personnes en situation de 
fragilité. 

- lancer, au delà de la résignation, une réflexion sur le mode de 
développement des institutions sociales, sur les possibilités de faire face à 
cette situation nouvelle. En période calme, le changement se fait à la 
périphérie des systèmes. En période de crise, et c’est le cas aujourd’hui, il 
doit impérativement se faire en son centre même.  

 
Au-delà de toutes les incertitudes, une chose demeure. Le social de demain sera 
différent. 

 

Programme 
 

Animation de la journée: Bernard Wuthrich, 
correspondant parlementaire, Le Temps 

 
09h00 Assemblée générale de l’ARTIAS 
 
  9h30    Accueil des participant-es 
 
10h00 Ouverture de la journée 
 Pierre Dubois, président de l’ARTIAS 
  
 

3.2 milliards: de loin un chiffre, de près un cyclone 
 

Simon Darioli, chef du service de l’action sociale du canton du Valais  
 

Raboter les prestations, ou les prestataires? 
 

Jacques Tinguely, directeur de l’association St-Camille à Marly (FR) et 
vice-président INSOS 

 
Financement par les cantons: il n’y aura pas de miracle! 
 

Sylvie Perrinjaquet, conseillère d’Etat, cheffe du Département des finances 
et des affaires sociales du canton de Neuchâtel 

 
 Discussion 
 
 
12h30 Repas  
 
 
14h15 De la sécurité sociale à l’assistance? 
 

 Martino Rossi, chef de la Division de l’action sociale du canton du Tessin 
 
 Et alors? 
 

 Table ronde 
 
 Le social continue… 
 

 Jean-Pierre Fragnière, professeur EESP-HES S2, Lausanne 
 
  
17h00 Fin de la journée  



 
Renseignements pratiques 

 
 

Date jeudi 27 novembre 2003, de 9h30 à 17h00 

Lieu Palais de Beaulieu, Lausanne 
Bâtiment principal (entrée par l’av. Bergières ou Jomini) 

Inscription  jusqu’au 21 novembre 2003 au moyen du bulletin d’inscription 
ci-joint 

Prix de la journée Sfr. 130.- pour les membres ARTIAS ou CSIAS  
  Sfr. 150.- pour les non-membres  

  Ce prix comprend également pause-café, repas et actes  

  Paiement sur facture de l’ARTIAS 

 Toute absence non annoncée, au plus tard 24 heures avant la 
journée du 27 novembre, sera facturée 
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Comment s’y rendre ? 
 
En train Arrivée à Lausanne 
du Valais 9h21 
du Jura-Neuchâtel 9h33 
de Genève 9h22 
de Berne-Fribourg 9h34 
 
Depuis la gare, prendre bus TL no 3 (direction Bellevaux) 
 
En voiture 
par l’autoroute: sortie Lausanne-Blécherette, parking payant à disposition à Beaulieu 
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